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Résumé 

 
Ce travail de recherche a pour finalité de constater un éventuel décalage entre les 

chansons apprises à l’école par des élèves de 5-6P et ce qu’ils écoutent de leur plein 

gré. Une des questions prioritaires va être de savoir si les enseignants prennent en 

compte le choix musical de leurs élèves. 

Cette enquête a été menée auprès de 113 élèves de 5-6P du canton de Fribourg 

ainsi qu’à leurs 6 enseignants respectifs. Pour ce faire, un questionnaire ainsi qu’un 

entretien pour les enseignants ont été mis en place. 

Les entretiens nous démontrent que les élèves dont le choix musical est pris en 

compte par l’enseignant, ont plus de plaisir à apprendre des chants. 

Les résultats nous font également remarquer que les chants proposés par la 

méthodologie 5-6P (Bertholet et Petignat, 1984 a et b) ne plaisent pas aux élèves 

interrogés. 

Pour motiver davantage les élèves, il serait intéressant de prendre de temps en 

temps en compte leurs choix musicaux sans pour autant tomber dans la démagogie 

musicale. Il est tout à fait possible de prendre des chants plus anciens de la 

méthodologie mais il faut pouvoir y donner du sens pour que les élèves se sentent 

plus concernés. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Mots clés : chansons, profil musical, méthodologie, décalage, styles musicaux. 
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Introduction 
 
Peut-être se souvient-on des chansons apprises en 5ème et 6ème primaire ? Souvent, 

il y avait un reste de la culture musicale fribourgeoise avec des chants de l’abbé 

Bovet ou de l’abbé Kaelin. Mais qu’en est-il des chants appris en 5P/6P à l’heure 

actuelle ? Peut-on voir une complémentarité entre les chansons apprises et les 

chansons écoutée ou plutôt une incompatibilité ? 

Ce sujet nous motive particulièrement car nous apprécions la musique et depuis le 

début de notre formation à la HEP, nous avons appris à appréhender cette branche 

autrement. En effet, grâce aux cours de didactique de la musique, nous avons pu 

entrer au cœur de l’apprentissage de l’éducation musicale. 

 

Par ce travail, nous aimerions connaître les chansons que les élèves de 5P/6P 

apprécient, et leur point de vue sur les chansons apprises à l’école. Est-ce que le fait 

d’habiter en ville ou en campagne change les résultats ? Nous aimerions également 

savoir si les enseignants 1 prennent en compte le choix musical de leurs élèves et 

comment ils construisent leur répertoire musical. Notre travail trouve sa source dans 

la question générale suivante : « Chansons apprises, chansons écoutées : 

complémentarité ou incompatibilité ? » 

Notre recherche s’articulera de la manière suivante : la première partie présentera 

certains concepts qui nous aideront à mieux comprendre le sujet. En premier lieu 

nous nous pencherons sur la méthodologie 5P/6P en parlant de l’historique, de sa 

structure, des objectifs, des finalités du moyen officiel. Nous illustrerons les 

fondements de la méthode  notamment avec  les cours de didactique de l’éducation 

musicale suivis à la HEP. La deuxième partie s’axera sur la recherche et 

s’intéressera aux goûts musicaux des élèves et de leurs enseignants. Notre objectif 

est de déterminer le décalage entre les chansons que les élèves apprennent et ce 

qu’ils écoutent de leur plein gré. 

 

	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  
1 Afin d’éviter les lourdeurs qu’entraînerait la répétition systématique des termes masculins et féminins 
pour désigner des personnes, seul le genre masculin a été retenu comme générique. Les lectrices et 
lecteurs voudront bien en tenir compte. 
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Contexte théorique 
	
  

La méthodologie romande 

 
«	
  L’éducation musicale permet à l’enfant de développer harmonieusement sa 

personnalité et de prendre plaisir à recevoir et transmettre un message musical ».	
  

Bertholet et Petignat, 1984 a et b, p.7 

	
  

Historique 
 

Selon Fattore (sd), il existe deux personnages importants concernant le chant dans 

le canton de Fribourg. Tout d’abord l’abbé Joseph Bovet puis l’abbé Pierre Kaelin. 

 

Joseph Bovet est né le 7 octobre 1879 à Sâles et meurt le 10 février 1951 à Clarens. 

Il est ordonné prêtre en 1905 et étudie le chant et l’orgue d’où émane sa passion 

pour la musique. Il devient vicaire à Genève avant de revenir sur Fribourg où il est 

professeur à l’école normale d’Hauterive en 1908. Il a donc formé des générations 

d’enseignants. Il a une intense activité en tant que chef de cœur et de compositeur. 

En 1930, il est nommé chanoine à la cathédrale St-Nicolas de Fribourg. « L'abbé 

Bovet déclarait que chanter devait être d'abord et avant tout un plaisir » (Fattore, sd). 

Selon Borcard (1993), l’abbé Joseph Bovet a prévu six ouvrages mais au final, seul 

deux livres sont nés: Le Kikeriki et L’écolier chanteur. Ces deux ouvrages ont été 

destinés aux élèves mais aussi pour la formation des enseignants. 

Dès 1933, Le Kikeriki est devenu obligatoire dans les écoles fribourgeoises. Les 

chants traitent autant de la famille que de la patrie, des saisons ou encore de l’école. 

L’écolier chanteur est quant à lui prévu pour des élèves plus âgés. L’esprit de ce livre 

est le même que pour celui du Kikeriki, si ce n’est qu’un accent plus fort de 

patriotisme y est ressenti. Les enseignants ont dû apprendre à leurs élèves certaines 

pages de ce livre consacrées au pleins-chant (grégorien). Ceci a permis aux élèves 

de chanter correctement à l’église le dimanche (Borcard, 1993). 
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Pierre Kaelin, est né le 12 mai 1913 et meurt en 1955. Dès son jeune âge, il pratique 

le cor, la contrebasse et le chant. Il est ordonné prêtre en 1937. L’abbé Pierre Kaelin 

continue ses études à Paris. En 1947, il devient vicaire à Lausanne puis succède au 

chanoine Joseph Bovet à Fribourg en 1949. A cette même année, il devient 

également professeur à l’école Normale d’Hauterive. Il a été l’élève de l’abbé Bovet 

en 1933 au Grand Séminaire de Fribourg. Joseph Bovet a eu une grande influence 

musicale sur l’abbé Kaelin (Borcard et al., 2004). Certaines compositions de ces 

deux figures fribourgeoises sont toujours présentes dans le programme de chant de 

la méthodologie romande. 

Dans les années septante et huitante, Bertholet et Petignat, deux professeurs de 

musique du canton de Vaud et du canton du Jura, sont mandatés par la coordination 

romande afin de proposer un moyen d’enseignement de la musique pour toute la 

Suisse, de la 1ère à la 6ème primaire. Les moyens pour la 1ère primaire à la 4ème sortent 

en 1976 puis en 1982 et 1984 pour le 5e et le 6e degré. 

Le but de Bertholet et Petignat est d’unifier les pratiques pédagogiques des cantons 

romands (Schumacher, 2002). 

 

La structure de la méthodologie 
	
  
Les enseignants ont à disposition une méthodologie générale, des fiches 

didactiques, des cassettes-CD, un cahier de l’élève avec des fiches d’audition. 

Les auteurs de la méthodologie « A vous la musique » (Bertholet et Petignat, 1984 a 

et b) structurent la discipline éducation musicale en sept grands domaines : le chant, 

l’audition, l’écoute dirigée, l’intonation et le rythme, la pose de voix puis l’invention. 

Dans ce travail, nous allons uniquement nous intéresser au domaine du chant. Il est 

intéressant de préciser que les objectifs fondamentaux de la méthodologie  sont les 

mêmes tout au long de la scolarité primaire. La méthodologie est donc 

volontairement unifiée au niveau de la structure afin de permettre à l’élève d’exploiter 

les apprentissages effectués les années précédentes.  
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Objectifs  
 

Voici donc les objectifs relatifs au domaine du chant: 

 

 S’exprimer sans contrainte. 

 Interpréter une chanson en groupe ou seul, avec ou sans accompagnement. 

 Chanter un vaste répertoire pris dans le patrimoine musical de sa région, de 

son pays et d’autres pays. 

 Comprendre et apprécier d’autres cultures et d’autres peuples. 

           (Bertholet et Petignat, 1984 a et b, p. 9) 

 

 

Se référant au nouveau Plan d’études romand entrant en vigueur dans les 

prochaines années, il est intéressant de se pencher sur les objectifs qui y sont 

proposés. 

Anciennement, c’est le GRAP (Groupe Romand pour l’Aménagement des 

Programmes) qui faisait (et fait encore) référence. Il est donc utile de se pencher sur 

les objectifs du PER et du GRAP afin de constater d’éventuelles différences.  

 
Objectifs du GRAP (1989), Groupe romand pour l’aménagement des 
programmes  
 
L’élève : 
 

- développe par le chant, sa sensibilité, son attention, sa mémoire 

- découvre et apprécie le patrimoine musical de sa région, de son pays et d'autres 
pays 

- prend conscience d'appartenir à une communauté (GRAP, 1989, p.84). 

 

Objectifs du PER (2010), plan d’études romand 

- A 23 MU : EXPÉRIMENTER DIVERSES TECHNIQUES MUSICALES 

Attentes fondamentales 

Interprète des chants en respectant le cadre défini (pose de voix, rythme…) 
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- A 21 MU : REPRÉSENTER ET EXPRIMER UNE IDÉE, UN IMAGINAIRE, UNE 

ÉMOTION EN S’APPUYANT SUR LES PARTICULARITÉS DU LANGAGE 

MUSICAL 

Attentes fondamentales 

  Interpréter avec expression les chansons du répertoire travaillé en classe 

- A 24 MU : S'IMPRÉGNER DE DIVERS DOMAINES ET CULTURES ARTISTIQUES 

Attentes fondamentales 

Identifier quelques caractéristiques d'œuvres choisies. 

 

- A 22 MU : DÉVELOPPER ET ENRICHIR SES PERCEPTIONS SENSORIELLES 

Attentes fondamentales 

Repérer quelques différences ou ressemblances entre les œuvres écoutées. 

 
En comparant les anciens objectifs et les nouveaux, nous constatons qu’ils ont 

changés. Ceux du PER 2011, ont une ouverture volontaire, ils sont plus élaborés, 

plus précis, alors que ceux du GRAP sont plus généraux. Il y a également une 

différence au niveau de la formulation des objectifs. Pour le GRAP, il y a une 

progression des exercices alors que les objectifs généraux restent les mêmes. Pour 

finir, il existe des pistes d’intervention pour le PER et non pas pour le GRAP. Il est 

donc intéressant de constater qu’il y a une réelle évolution des objectifs de chant 

dans ces deux plans d’études. 

 

Finalité de la méthodologie 

	
  

Quelle est la place du chant dans la méthodologie? 

Les deux auteurs de la méthodologie (Bertholet et Petignat, 1984 a et b) 

recommandent que le chant doit être entraîné quotidiennement. Beaucoup 

d’éléments positifs y sont liés: joie, détente et bonne humeur. Le chant devrait avoir 

sa place à chaque leçon d’éducation musicale mais également dans les moments où 

le besoin s’en fait sentir (au début ou en fin de matinée, après une activité 

astreingante, etc). 
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Chanter uniquement pour le plaisir de chanter prend une place très importante dans 

la conception de l’éducation musicale selon Bertholet et Petignat (1984 a et b). Le 

chant permet également d’aborder divers éléments musicaux complexes comme 

l’intervalle, la structure, le rythme, etc. Cette notion de plaisir est également mise en 

avant dans un travail de recherche de Coen (2010), s’intéressant aux difficultés 

perçues par les enseignants de 4P à 6P en éducation musicale. Pour une majorité 

d’enseignants, l’éducation musicale doit essentiellement servir à avoir du plaisir et à 

découvrir la musique. Ces deux objectifs sont donc primordiaux. En conclusion de 

l’enquête, il est relevé qu’avoir du plaisir à l’école est essentiel car cela est un moteur 

motivationnel important (Coen, 2010). 

Les points de vue des auteurs de la méthodologie et de Coen (2010) se rejoignent 

donc. Ils reconnaissent et recommandent que le chant devrait être un moment de 

plaisir. Le chant doit donc avoir une place prépondérante dans la vie de la classe, et 

ceci autant en SP1 qu’en SP2. 

Le choix du répertoire 

Selon Bertholet et Petignat (1984 a et b), choisir des chansons pour sa classe n’est 

pas chose facile. Différents critères sont présents, comme les thèmes, les centres 

d’intérêts, le niveau de la classe, l’aisance de l’enseignant. Il faut également tenir 

compte de la difficulté de certaines chansons (chansons à plusieurs voix, canons, 

rythme, etc). « La plus grande liberté est laissée à chacun » (Bertholet et Petignat, 

1984 a et b, p. 9). 

 

Il est tout à fait possible, par exemple, de reprendre un chant en 6P alors que les 

élèves l’ont appris en 4P ou 5P et d’aller plus loin, pour une éventuelle exploitation 

pédagogique. 

La méthodologie est fortement inspirée du courant de la pédagogie hongroise - 

Kodaly en étant le chef de file - ( Schumacher, 2002). En effet, les auteurs de la 

méthodologie 5P/6P ont une vision transversale du chant, tout comme Kodaly qui 

pense que le chant est un moyen de communication mais qu’il crée également des 

liens entre les différents domaines de l’éducation musicale. 

Dans son travail de mémoire, Arniella (2002) pense qu’il est nécessaire « d’ajuster, 

de modifier le contenu des cours d’éducation musicale sans tomber dans la 

démagogie en s’appuyant sur leurs propres choix, d’autant plus que les enfants 
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connaissent déjà ces chansons » (p. 12). Elle explique qu’un enseignement non 

proche de ce qu’ils écoutent quotidiennement ne les atteint pas et qu’ils refuseraient 

tout en bloc. D’ailleurs, Bertholet et Petignat (1984 a et b), précisent qu’il faut tenir 

compte des centres d’intérêts des élèves pour choisir des chants.  

	
  

L’apprentissage d’un chant 

Bertholet et Petignat (1984 a et b), proposent une démarche pédagogique 

concernant l’apprentissage d’un chant. Premièrement, l’enseignant chante la 

chanson ou la fait écouter à ses élèves en entier. Ensuite il peut éventuellement 

apporter des commentaires relatifs au texte de la chanson. L’apprentissage se fait 

phrase par phrase. L’enseignant chante un fragment et les élèves répètent ensuite. 

Si nécessaire, l’enseignant corrige en reprenant le fragment qui n’a pas fonctionné. 

En dernier lieu, l’enseignant chante ou fait écouter tout le premier couplet et les 

élèves le répètent par la suite. Il est également mentionné qu’il faut accorder une 

grande importance au rythme et à la mélodie avant de passer aux couplets suivants. 

Deux propositions permettent aux enseignants d’entraîner cela : chanter la mélodie 

en vocalise ou chanter le nom des notes. 

Bertholet et Petignat (1984 a et b), donnent également quelques conseils pour 

l’apprentissage d’un chant. En voici quelques uns : 

 

-­‐ la première partie de l’apprentissage se fait assis avec une posture 

correcte (appui du torse contre le banc, ne pas croiser les bras). Pour la 

mise au point de la chanson, les élèves se lèvent et se positionnent en arc 

de cercle de façon à voir l’enseignant. 

-­‐ Quelques chants doivent être bien préparés pour pouvoir mettre en place 

un répértoire. Il est important de maintenir les qualités d’un chant ou de 

l’améliorer si on décide de le reprendre de temps en temps. 

-­‐ Pour l’apprentissage d’un chant, tous les élèves doivent participer, les plus 

habiles aideront les moins forts. 

-­‐ Exercer l’intonation le rythme pendant l’apprentissage d’une chanson. 
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Chants proposés dans la méthodologie 5-6P  

Tous les chants proposés aux enseignants (annexe 1), ont été listés afin d’obtenir 

une bonne vision de l’étendue du répertoire. Certaines années d’origines de ces 

chants ont été cherchées pour l’époque à laquelle ils ont été composés. 

 

Tableau 1 : Echantillon de chants de la méthodologie 5-6P. 

 

On constate que la majorité des chants datent du XXe siècle.  

Didactique de la musique à la HEP 
Dans le cours de didactique de l’éducation musicale à la HEP, l’institution offre aux 

étudiants des outils pour mener à bien les séquences d’éducation musicale. En effet, 

des explications d’exploitations pédagogiques de chants sont mises à disposition. Il y 

a aussi des ressources nécessaires pour les variantes d’apprentissage ainsi que des 

explications pour mener des séquences d’instrumentarium à bien. Dès le début, les 

étudiants apprennent à se servir de la méthodologie romande pour se familiariser 

avec les différents domaines. De manière individuelle ou par groupe, ils élaborent 

des séquences d’enseignement intégrant les domaines et les variantes 

d’apprentissage. Les étudiants voient ainsi clairement la manière de se positionner 

ainsi que celles des élèves. Les formateurs de didactique de l’éducation musicale 

apprennent aussi à construire des séquences en englobant des exercices corporels 

comme de la pose de voix, le chant avec variantes et pour terminer par de l’invention 

Chants Année de composition 
D’un arbre séculaire 1599 

Allons danser sous les ormeaux 1752 

Berceuse de Brahms 1848 

Kalinka 1860 

La belle Françoise 1940 

Le sorbier de l’Oural 1950 

Pauvre Martin 1954 

L’eau vive 1958 

Le jour se lève 1972 
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de rythmes. Il  est enseigné que le chant doit être un moment de plaisir.  Cette notion 

de plaisir est mise en évidence afin de sensibiliser au maximum les enfants au chant. 

Plus l’enseignant prendra des petits moments pour cela, plus il sera à l’aise et 

communiquera cette envie à ses élèves. Comme Bertholet et Petignat le 

mentionnent, il est important que les élèves prennent du plaisir à chanter. Il est donc 

fortement recommandé de les impliquer dans le choix des chansons enseignées (17 

décembre 2010, communication personnelle). 

Les jeunes et la musique 
Il est intéressant de se demander ce que les jeunes écoutent comme musique. Il n’a 

pas été possible de trouver une étude qui s’intéresse spécifiquement aux élèves de 

5P/6P. Une recherche récente (2006), s’intéressant à ce qu’écoutent les jeunes 

français entre 13 et 20 ans a donc été retenue. Selon ce sondage, il existe une 

différence de genre. En effet, les garçons affectionnent particulièrement le rock et le 

rap (43%) ainsi que le reggae (38%). Contrairement à eux, les filles préfèrent la 

chanson française (57%), la musique pop (39%), ainsi que la variété internationale 

(28%). 

Un sondage a également été fait afin de savoir quel média était le plus utilisé pour 

écouter la musique. En 2006, la révolution de l’ipod est en marche. En effet, 28% des 

15-24ans utilisent ce support numérique pour écouter leurs morceaux. Le média qui 

remporte le plus de succès est la chaine stéréo avec 66% des suffrages (Michel, 

2004). 

 

Fortes des données conceptuelles qui ont été présentées précédemment, la suite du 

travail laisse place à la question de recherche et aux résultats obtenus. 
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Question de recherche 
	
  
Les élèves apprennent des chants à l’école. Ils sont aussi amenés à écouter des 

chants en dehors du cadre scolaire soit de leur plein gré, soit par l’influence des 

médias. De ce fait, notre question est de savoir si les chansons apprises et les 

chansons écoutées sont complémentaires ou incompatibles. 

 

Finalités de la recherche 
	
  
Cette recherche permet d’observer un éventuel décalage entre chansons apprises et 

chansons écoutées. Pour ce faire, un questionnaire est mis en place pour des élèves 

de 5P/6P ainsi que pour leur enseignant. A l’issue de notre travail, nous avons 

souhaité mettre en place un outil utile et simple destiné aux enseignants afin qu’ils 

puissent prendre en compte le profil musical de leurs élèves et de leurs préférences. 

En affinant notre question de recherche, nous nous sommes posé les questions 

suivantes : 

 

Pour les élèves, les questions de recherche sont : 

 

1) Quelles sont les chansons que les élèves de 5P/6P apprécient (profil 

musical) ? 

2) Comment les élèves perçoivent-ils les chansons apprises en classe ? 

3) Peut-on observer des différences au niveau du profil musical entre les 

élèves de la ville et ceux de la campagne quant au profil musical ? 

4) Peut-on observer des différences  entre les filles et les garçons quant à leur 

profil musical? 

 

Pour les enseignants, les questions de recherche sont : 

 

5) Comment les enseignants construisent-ils leur répertoire musical? 

6) Comment les enseignants se positionnent-ils par rapport au choix musical 

de leurs élèves ? 

7) Comment concilier plaisir et apprentissage de chants ? 
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Hypothèses 
 

En nous référant aux éléments théoriques de la méthodologie 5P/6P et à nos 

représentations des élèves de 5P/6P, nous émettons les hypothèses suivantes : 

 

Question de recherche 1 : Quelles sont les chansons que les élèves de 5P/6P 

apprécient (profil musical) ? 

 

 Hypothèse : 
Les élèves de 5P/6P apprécient les chansons du moment qui passent en 

boucle sur les différents médias (R’n’b’/ HipHop/ Rap/ Electro/ Techno). 

 

Question de recherche 2 : Comment les élèves perçoivent-ils les chansons 

apprises en classe ? 

 

 Hypothèse : 
-­‐ La plupart des élèves de 5P/6P n’apprécient pas les chansons issues du 

répertoire officiel apprises à l’école. 

 

Question de recherche 3 : Peut-on observer des différences entre les élèves de la 

ville et ceux de la campagne quant au profil musical ? 

 

 Hypothèses : 
-­‐ Les élèves de la ville, dont les différentes cultures sont plus présentes 

qu’en campagne, sont plus influencés par le rap, le r’n’b’ et le hip/hop.  

-­‐ Les élèves de la campagne sont plus touchés par les chants folkloriques 

que les élèves de la ville. 

 
Question de recherche 4 : Peut-on observer des différences  entre les filles et les 

garçons quant au profil musical? 

 

 Hypothèse : 

-­‐ Les filles n’ont pas les mêmes goûts musicaux que les garçons. 
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Question de recherche 5 : Comment les enseignants construisent-ils leur répertoire 

musical? 

 

 Hypothèse : 

-­‐ Les enseignants créent leur répertoire musical en utilisant d’une part les 

chants proposés dans la méthodologie et d’autre part en faisant des 

recherches personnelles. 

 

Question de recherche 6 : Comment les enseignants se positionnent-ils par rapport 

au choix musical de leurs élèves ? 

 

 Hypothèse : 

-­‐ La plupart des enseignants ne prennent pas en compte le choix musical de 

leurs élèves. 

 

Question de recherche 7 : Comment concilier plaisir et apprentissage de chants ? 

 

 Hypothèses : 

-­‐ Les enseignants doivent impliquer le plus possible leurs élèves en prenant 

en compte leurs idées et leurs choix musicaux afin de les motiver un 

maximum. 

-­‐ Les enseignants doivent donner du sens aux chants enseignés pour 

intéresser les élèves (qui est l’auteur, d’où vient-il, etc). 
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Méthode 
Outil 
Afin de récolter des données nécessaires à notre recherche, nous avons eu recours 

à deux outils méthodologiques : un questionnaire-échelle ainsi qu’un entretien. Le 

questionnaire élaboré par nos soins tend à évaluer le profil musical des élèves. 

L’entretien est destiné aux enseignants. L’objectif de cet outil est de mieux 

appréhender leurs habitudes d’enseignement du chant. 

Profil musical  

Il existe différents styles musicaux. Nous avons tous plusieurs genres qui nous 

correspondent ou que nous affectionnons particulièrement. De ce fait, le profil 

musical va nous permettre d’identifier les goûts musicaux des élèves. 

Public cible 
Pour effectuer notre recherche, nous avons contacté 6 enseignants de 5P/6P. Les 

enseignants ont entre 1 année et 34 années d’enseignement. Nous avons 

sélectionné 3 classes de campagne et 3 classes de ville : l’échantillon s’élevant à 

113 élèves (dont 54 filles et 59 garçons). 

 

1. 5P Vaulruz, classe de 22 élèves (campagne) 

2. 5P Villaz-St-Pierre, classe de 16 élèves (campagne) 

3. 6P Romont, classe de 21 élèves (ville) 

4. 6P Jura B, classe de 18 élèves (ville) 

5. 6P Jura B, classe de 17 élèves (ville) 

6. 6P Rossens, classe de  19 élèves (campagne) 
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Phase de validation du questionnaire 
Afin de garantir une mesure la plus fidèle et valide du profil musical des élèves, nous 

avons procédé à une phase de validation du questionnaire.  

 

Notre premier travail a été de selectionner différents styles musicaux. Nous en avons 

choisi 9 d’après nos représentations et de recherches effectuées sur internet 

(Wikipédia, mise à jour le 7 janvier 2011). 

1) Chansons françaises 

2) Folk 

3) Hard rock/Métal 

4) Pop Rock 

5) Reggae 

6) Chansons issues de la méthodolgie 

7) Electro/Techno/Dance 

8) Comédies musicales 

9) Hip-hop/R’n’b’/Rap  

 

Dans un deuxième temps, nous avons cherché 3 chansons par styles musicaux 

(annexe 2). Nous avons utilisé le programme Garage Band®, logiciel gratuit 

d’enregistrement et de création musicale développé par Apple afin d’insérer tous les 

extraits dans l’outil. 

Cette phase de validation s’est déroulée durant le stage E5 du mois de novembre. 

Nous sommes chacune allée dans une classe de 6P afin de faire écouter ces 

différentes chansons aux élèves (annexe 3). Les 48 élèves interrogés nous ont 

permis d’apporter des modifications dans nos choix concernant les styles musicaux 

ainsi que leurs extraits. 

Dans la figure 1, nous avons horizontalement les trente extraits musicaux que nous 

avons fait écouter aux élèves. Verticalement, nous avons le pourcentage d’élèves qui 

ont  placé l’extrait musical dans la bon style musicale.  

Voici un exemple : l’extrait numéro 10 du groupe NTM a été placé à plus de 90% 

dans le style musical « rap », ce qui correspond à nos attentes. 
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Figure 1 : Pourcentage des 30 extraits placés dans la bon style musical. 

 

Le premier travail réalisé a été de calculer le pourcentage d’extraits placés dans le 

bon style musical. Par exemple, 71% des élèves ont placé les extraits de « chansons 

françaises » dans son bon style musical. Le tableau ci-dessous nous montre le 

résultat pour les 48 élèves : 

 
Tableau 2 : Pourcentage des extraits placés dans le bon style musical. 

 

Styles musicaux Pourcentage 

Chansons françaises 71% 

Méthodologie 21% 

Folk 35% 

Pop/Rock 12% 

Techno/dance/electro 79% 

R’n’b/rap/hiphop 77% 

Reggae 65% 

Hard Rock/Métal 42% 

Comédies musicales 49% 

Autre 15% 
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Pour valider les styles musicaux, nous avons accepté un seuil égal ou supérieur à 

50%. 

 
Extraits placés dans d’autres styles musicaux 

Nous avons remarqué que certains extraits peuvent se placer dans plusieurs styles 

musicaux et que nous ne pouvons pas compter ceci comme faux. Prenons l’exemple 

de l’extrait 3 du groupe «BB brunes». Une grande majorité d’élèves (83%) l’ont placé 

dans « chansons françaises » plutôt que dans « pop/rock ».  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

Figure 2 : Pourcentage des extraits « pop/rock » placés dans « chansons françaises ». 

 

Nous rencontrons le même problème pour le style musical « chansons issues de la 

méthodologie ». Une grande partie des élèves ont placé ces extraits dans le style 

musical « chansons françaises ».   

La figure 3 nous montre le pourcentage d’élèves qui ont placé ces 3 extraits dans « 

chansons françaises » au lieu de « chansons issues de la méthodologie ». Nous 

constatons clairement que les résultats sont positifs à plus de de 50%. 

 

 

 

 

 

 



Travail de diplôme HEP Avril 2011 

	
   22	
  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 3 : Pourcentage des  extraits tirés de la « chansons issues de la méthodologie 

5P/6P » placés dans « chansons françaises ». 

 

Par après, nous avons décidé de ne garder que le premier et le troisième extrait car 

ils ont obtenu le plus grand pourcentage. 

Nous avons également pris la décision de supprimer le style musical « pop/rock » 

ainsi que « chansons issues de la méthodologie » pour ne garder que le style 

musical « chansons françaises ». 

 
Difficulté de placer certains extraits  
Lorsque nous avons choisi les chansons, nous n’avons pas imaginé que certains 

extraits seraient difficiles à placer dans le style musical attendu. Effectivement, 

quelques élèves ont rencontré des difficultés à classer certains extraits. Il y a aussi 

des extraits trop peu significatifs. Par exemple, un extrait de musique métal étant trop 

calme, les élèves n’ont pas pu le placer dans le bon style musical attendu. Nous 

avons donc pris la décision d’éliminer les extraits ne rencontrant pas une majorité 

des classements. 

 

Styles musicaux trop difficiles  
Le style musical « Folk » a posé problème. Nous avons deux extraits et peu d’élèves 

ont placé ces chansons correctement (exemple : 31% des élèves ont placé Charly 

Winston dans Folk). Certains ont même confondu « Folk » avec « Folklore », comme 

avec l’extrait de «La Poya». 
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En reprenant notre tableau de départ et en apportant les modifications que nous 

venons de mentionner, nous arrivons aux résultats suivants : 

 

Tableau 3 : Changements effectués par rapport au tableau 2 

 

Styles musicaux Pourcentage 

Chansons françaises   

(incluant les extraits des styles musicaux 

pop/rock et méthodologie) 

81% 

 

Reggae 65% 

Electro/dance/techno  

(nous gardons les trois extraits aux 

meilleurs résultats). 

83% 

R’n’b/hiphop/rap  

(extrait 14 « Ashanti » supprimé car 

confusion avec d’autres styles musicaux) 

89% 

Comédie musicale  

(nous supprimons « Grease » car la 

plupart des élèves ne connaissent pas le 

groupe) 

54% 

Folklore Nous faisons le choix  de mettre «  le 

vieux chalet » de l’abée Bovet dans ce 

style musical même si elle n’a pas pu 

être validée. 

Métal (extrait Métallica supprimé) 61% 

 

Au lieu de 30 extraits, nous avons, suite à la phase de validation, 18 à faire passer 

aux élèves. De plus, au lieu d’avoir 10 styles musicaux nous n’en gardons 

uniquement que 7 pour l’outil (annexe 4). 
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Présentation des résultats 
	
  
Dans cette partie, nous allons présenter les résultats de notre recherche. Cette figure 

4 nous montre les proportions ville/campagne. Nous pouvons remarquer  que la 

répartition ville - campagne est identique à 50%. 

 

	
  

 

 

 

 

 

 

 

 
Figure 4 : Répartition des élèves de la ville et de la campagne 

 

Nous observons sur cette figure 5 qu’il y a 48% de filles et 42% de garçons sur notre 

échantillon de 113 élèves. Nous constatons que les proportions sont acceptablement 

égales. 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

Figure 5 : Répartition des garçons et des filles sur 113 élèves.  
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La position dans la fratrie 
	
  
D’après nos résultats plusieurs élèves (48%) sont les aînés de la famille.	
  
	
  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Figure 6 : Pourcentage de la position dans la fratrie 
 

Les médias  
	
  
Nous avons ensuite voulu connaître le support avec lequel les élèves écoutent le 

plus de la musique. Parmi les propositions à choix, il y I-pod/MP3/Natel, 

Stéréo/Radio, Télévision, Internet et autre. Les supports qu’ils utilisent le plus pour 

écouter de la musique sont les lecteurs MP3 à 90% et Internet se place en deuxième 

position avec 85%. Ensuite viennent la télévision, la stéréo et la radio dans de 

moindres proportions. 

Depuis plusieurs années, les offres se multiplient concernant les sites de 

téléchargement gratuit. Les fichiers téléchargeables ont également succédés au 

baladeur numérique. 
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Figure 7 : Pourcentage des médias les plus utilisés par les élèves de 5-6P. 

 

Influences du choix des chansons 
 

Parmis les élèves interrogés, 63% d’entre eux choisissent leurs chansons eux-

mêmes. Ensuite, 55% des élèves disent se faire conseiller par leurs amis. Les 

parents et les frères et sœurs n’ont pas une grande inluence sur leur choix musical.  

 

L’appréciation des chansons apprises à l’école 
 
Par la question : « Est-ce que tu aimes les chansons que tu apprends à l’école ? », 

les élèves ont eu le choix de répondre « oui », « non » ou « moyen ».  

En prenant les 113 élèves interrogés, ils sont 46% à apprécier les chansons apprises 

suivi de très près par 43% d’élèves qui aiment moyennement les chansons apprises. 
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Figure 8 : Pourcentage de l’appréciation des chants appris à l’école 
 

Nous avons voulu voir par la suite s’il y avait une éventuelle différence entre filles et 

garçons. Les résultats montrent une légère différence entre les deux sexes. Les filles 

sont 51% à aimer les chansons apprises contre 41% des garçons. 

A la question : « Est-ce que tu aimes les chansons que tu apprends à l’école ? », les 

élèves ont également dû argumenter leur réponse. Voici les résultats : 

 

Résultats des élèves appréciant les chansons apprises à l’école 
Nous constatons que 46 % des élèves apprécient les chansons car celles-ci leurs 

procurent du plaisir. Ensuite, les élèves répondent positivement car les chansons 

sont différentes de ce qu’ils écoutent d’habitude. Nous observons que 18% 

apprécient les chansons relativement à caractéristiques (rythme, paroles et mélodie). 

Seuls 6% des élèves n’argumentent pas pourquoi ils aiment les chansons et le 

même pourcentage d’élèves avoue les apprécier car elles sont déjà connues. 

 

Pour la figure 9, nous tenons à préciser qu’une classe se démarque quant aux 

résultats. En effet, une classe de 6P biaise quelque peu les résultats puisqu’elle a 

répondu positivement à la question à plus de 80%. D’ailleurs, les élèves précisent 

dans leur argumentation que leur enseignant choisit parfois des chansons d’actualité 

en prenant en compte le choix des élèves. 
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Figure 9 : Secteur représentant les argumentations des élèves concernant les chants appris 

à l’école. 

Résultats des élèves n’appréciant pas les chansons apprises à 

l’école 
Cette figure nous montre que 59% des élèves n’aiment pas les chants appris en 

classe car ce n’est pas le style de musique qu’ils écoutent. Nous observons que 25% 

d’entre eux trouvent les chansons trop ennuyeuses, trop ringardes. Il y a 8% des 

élèves qui n’apprécient pas les chansons apprises par leurs enseignants mais 

n’argumentent pas le choix et le résultat est le même pour les enfants qui trouvent 

que ces chansons contiennent trop peu de rythme. 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

Figure 10 : Secteur représentant les argumentations des élèves concernant les chants appris 

à l’école. 
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Ces résultats, nous permettent de constater que peu d’élèves arrivent à se situer 

pour différentes raisons. En effet, 44% d’entre eux disent qu’ils ne peuvent pas se 

prononcer car cela dépend des chansons. Ensuite, 27% trouvent que les chansons 

sont moyennes car ce n’est pas leur style de musique. Il y a quand même 20% des 

élèves affirmant qu’ils n’arrivent pas à s’identifier car certaines chansons sont 

ringardes. Pour finir, certains n’ont pas pu faire un choix car 7% avouent ne pas 

apprendre de chant à l’école. 

 

Analyse des extraits musicaux 
	
  
Pour ce questionnaire (annexe 5), les élèves ainsi que leur enseignant ont écouté 18 

extraits musicaux. A l’écoute de chaque extrait ils ont mis une croix pour : 

 j’aime ou je n’aime pas 

 j’écoute ou je n’écoute pas 

 j’aimerais l’apprendre/ je n’aimerais pas l’apprendre (pour les élèves) 

j’aimerais l’enseigner/ je n’aimerais pas l’enseigner (pour les enseignants) 

 

Nous avons bien précisé au début du questionnaire qu’il ne fallait pas se fixer sur 

l’extrait mais plutôt sur le style en général. Pour analyser ces résultats, nous allons 

placer les 18 extraits dans leur style musical respectif. Nous allons observer les 

réponses de chaque élève en les comparant avec leur enseignant. Nous ferons 

également la différence entre filles/garçons et ville/campagne. Par la suite, nous 

verrons le pourcentage d’élèves « fans » par style musical. Par le concept « fans », 

nous entendons que les élèves aiment les extrait à 100%. 

Le Métal 
	
  
Pour ce style musical, nous avons fait écouter 1 extrait de chanson du groupe 

AC/DC. Les élèves sont 61% à aimer le métal et 41% à écouter ce genre de 

musique. Du côté des enseignants, ils sont la moitié à aimer et à écouter du métal (3 

enseignants sur 6). Ces résultats nous montrent que les réponses des élèves et des 

enseignants sont assez similaires. Nous observons une légère différence concernant 

l’apprentissage de la chanson :  21 % des élèves aimeraient apprendre ce genre de 

chansons et aucun enseignant ne voudrait l’enseigner. 
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Figure 11 : Résultats des élèves en %  pour le style musical « métal ». 
 
Peut-on observer une différence entre garçons et filles ? 

Plus de la moitié des garçons et des filles apprécient le métal. Cependant, avec une 

différence de pourcentage de 17% (70% pour les garçons et 53% pour les filles), les 

garçons avouent plus aimer ce style de musique. 

 

Peut-on observer une différence entre ville et campagne ? 
Nous avons également observé les éventuelles différences entre ville et campagne : 

70% des élèves de campagne apprécient ce style de musique contre seulement 53% 

pour les élèves de la ville.  

 

Les chansons françaises 
	
  
En ce qui concerne ce style musical, nous avons choisi six extraits. Il est important 

de mentionner que quatre extraits sont issus des chants proposés par la 

méthodologie 5P/6P. 

Sur la figure 12, nous pouvons observer que 30% des élèves aiment ce style 

musical. En analysant la question « j’écoute ou je n’écoute pas ? », 22% des élèves 

écoutent le style musical « chansons françaises ». Nous avons quasiment le même 

pourcentage avec 23% des élèves qui aimeraient apprendre ce genre de chansons. 
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Figure 12 : Résultats des élèves en % pour style musical « chansons françaises». 

  

Du côté des enseignants, ils sont 5 sur 6 à aimer la chanson française. Trois 

enseignants écoutent ce style de musique. Nous avons effectué une analyse plus 

fine concernant des chants du style musical « chansons françaises ». 

 

 
Analyse des extraits issus de la méthodologie inclus dans « chansons 
françaises » 

 
Les résultats nous montrent que 13% des élèves aiment ces chansons. Les élèves 

sont 6% à écouter les chansons tirées de la méthodologie et seulement 11% 

aimeraient les apprendre à l’école. Nous constatons donc que peu d’élèves 

apprécient ces chants proposés. 
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Figure 13 : Résultats des élèves en % pour le style musical « chansons issues de 

la méthodologie ». 
 

Si nous observons les réponses des enseignants, 5 enseignants apprécient ce genre 

de musique, 3 enseignants l’écoutent de leur plein gré et 4 enseignants aimeraient 

les enseigner ou les enseignent déjà étant donné que les chants sont au programme. 

 

Analyse des 2 extraits pop/rock inclus dans « chansons françaises » 

 
Nous avons fait de même avec les 2 extraits pop/rock du style muscial «  chansons 

françaises ». Les élèves sont 65% à apprécier les deux extraits pop/rock. Pour la 

question «  j’écoute ce genre de musique ? », 54% des élèves répondent 

positivement et 52% des élèves aimeraient les apprendre. 
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Figure 14 : Résultats des élèves en % pour le style musical « pop rock ». 
 

Du côté des enseignants, 4 d’entre eux aiment le pop/rock. Trois enseignants 

écoutent ce style et aimeraient l’enseigner. La différence est donc flagrante entre les 

chansons françaises issues la méthodologie et les chansons françaises pop-rock. 

Nous constatons que la majorité des enseignants et des élèves apprécient ce style 

de musique. Est-ce dû à l’actualité des extraits écoutés ? 

 

Peut-on observer une différence entre filles/garçons et ville/campagne ? 

Avec la variable indépendante garçons/filles ainsi que celle ville/campagne les 

résultats nous montrent des résultats similaires. 

 

Hip/Hop, Rnb, Rap 
 
Nous avons fait écouter 4 extraits de chansons pour ce style musical. Nous 

constatons que 90% des élèves aiment ce genre de chansons. Concernant les 

enseignants ils sont 4 sur 6 à les apprécier. Nous observons que 78% des élèves 

écoutent ce style musical de leur plein gré. Les enseignants, de leur côté sont 4 sur 6 

à écouter du hip/hop, r’n’b’ et rap. Ensuite, 74% des élèves aimeraient apprendre ce 

style musical en classe alors que seulement 2 sur 6 des enseignants aimeraient 

l’enseigner. 
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Figure 15 : Résultats des élèves en % pour le style musical « hip hop/rnb/rap ». 
 

Peut-on observer une différence entre ville et campagne ? 
En comparant les résultats ville/campagne, nous constatons que 82% des élèves de 

la ville sont adeptes de ces chansons contre 68% des élèves de campagne, il y a 

donc une différence assez importante de 14%. 

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

Figure 16 : Différence entre élèves ville/campagne en  % pour le style musicale « hip/hop, 

r’n’b’,rap». 
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Peut-on observer une différence entre filles et garçons ? 
Lorsque nous analysons la différence de genres, nous constatons que 78% des 

garçons sont adeptes contre 73% des filles. En observant ces résultats, nous 

réalisons qu’il n’y a pas de différence notoire entre le genre des élèves.  

Electro, Dance, Techno 
	
  
Pour ce style de chansons, nous avons fait passer 3 extraits : un de Daft Punk et 

deux de David Guetta. En observant les résultats, nous remarquons que 84% des 

élèves aiment ces chansons. Les élèves sont 67% à écouter ce style de musique et 

51% des élèves aimeraient apprendre ces chansons. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Figure 17 : Résultats en % des élèves pour le style musical « electro/dance/techno ». 
 

Pour les enseignants, 4 apprécient et écoutent l’electro/techno/dance. Seulement 1 

enseignant aimerait l’enseigner. Ce dernier nous a mentionné qu’il utiliserait 

volontiers ce style musical pour des exercices rythmiques mais pas pour du chant. 

 

Peut-on observer une différence entre filles et garcons ? 
 
En observant la différence de genre, 81% des filles sont fans de ce style musical 

contre seulement 63% des garçons. Il y a donc une grande différence entre les 

genres. 
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Figure 18 : Différence entre filles/garçons en % pour le style musical 

« electro/dance/techno ». 
 

Peut-on observer une différence entre ville et campagne ? 
 
Pour la variable ville/campagne, il est intéressant de constater qu’il n’y a aucune 

différence vu que 73% des élèves de campagne sont fans de ce style de chansons 

contre 72% des élèves de villes. 

 

Reggae 
 
Pour ce style de chansons, nous avons fait passer deux extraits. Les élèves sont 

62% à aimer le reggae et 34% d’entre eux écoutent ce style de musique. Au niveau 

de l’apprentissage, 53% des élèves aimeraient apprendre ce genre de chansons. 
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Figure 19 : Résultats des élèves en % pour le style musical « reggae». 
 

Nous observons que les enseignants avouent aimer à l’unanimité ce style de 

musique. Cinq enseignants écoutent du reggae et aimeraient l’enseigner. 

 

Peut-on observer une différence entre ville et campagne ? Entre filles et 
garçons ? 
 

Lorsque nous comparons ville et campagne, l’égalité ne peut être plus parfaite vu 

qu’il y a 46% de fans d’un côté comme de l’autre. Il est de même pour la variable 

filles/garçons. Nous obtenons des résultats identiques avec 46%. 

 

Comédie musicale 
 
Nous avons décidé de choisir l’extrait de la comédie musicale Roméo et Juliette       

« Aimer » pour illustrer ce style musical. En analysant les réponses à la question 

« j’aime ou je n’aime pas », nous remarquons que 65% des élèves répondent 

positivement. En s’attardant sur les réponses suivantes, nous remarquons que 20% 

des élèves écoutent ce genre de chansons et 23% des élèves aimeraient les 

apprendre. 
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Figure 20 : Résultats des élèves en % pour le style musical « comédie musicale». 
 

Les enseignants sont 4 sur 6 à apprécier la comédie musicale. Trois d’entre eux 

écoutent ce genre de chansons et tous aimeraient les enseigner. 

 

Peut-on observer une différence entre filles et garcons ? 
 
Dans la figure 21, nous observons une différence considérable de 22%. 

Effectivement, 66% de filles et 44% de garçons aiment ce style musical.  

 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Figure 21 : Différence entre filles/garçons en % pour le style musical « comédie musicale». 
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Peut-on observer une différence entre ville et campagne ? 

Au niveau de l’habitat, il est intéressant de constater qu’il y a plus de fans en ville 

(49%) qu’en campagne (23%). 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Figure 22 : Différence des élèves ville/campagne en % pour le style musical « comédie 

musicale». 
 

Le folklore 
 

Nous avons choisi l’extrait « Le vieux chalet » de l’abbé Joseph Bovet pour ce style 

musical. Les résultats nous montrent que 23% des élèves aiment ce genre de 

chansons. Les élèves sont 17% à écouter ce style de musique et 19% aimeraient les 

apprendre. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Travail de diplôme HEP Avril 2011 

	
   40	
  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 23 : Résultats des élèves  pour le style musical « folklore». 

 

Pour les enseignants, seulement 1 enseignant aime et écoute de la musique 

foklorique et la moitié aimerait l’enseigner. 

 

Peut-on observer une différence entre ville et campagne? Et entre filles et 
garçons ? 
 

Il n’y a que très peu de différence entre filles et garçons fans (48 % et 54%). Au 

niveau de l’habitat, les élèves de la campagne sont 29% à apprécier ce style musical 

contre 23% des élèves de la ville. 

 

Le répertoire musical des enseignants 
	
  
Dans un de nos premiers points, nous avons expliqué que les enseignants ont à 

disposition une méthodologie dans laquelle figure toutes sortes d’exercices 

(l’audition, l’écoute dirigée, l’intonation et le rythme, la pose de voix, l’invention et le 

chant). De ce fait, il nous a semblé judicieux d’interviewer les enseignants de nos 

classes échantillons afin de pouvoir répondre à nos questions sur la partie « chant » 

de la méthodologie (retranscription des entretiens disponibles dans l’annexe 6). 

Une de nos premières questions est de savoir comment ils construisent leur 

répertoire musical. Choisissent-ils des chansons issues de la méthodologie ou 
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exploitent-ils leurs propres sources ? Ont-ils des critères pour le choix d’une 

chanson ? Prennent-ils en compte le choix musical des élèves dans leur 

enseignement ? Ont-ils un registre de chansons ?  

Les critères 
 

Plusieurs critères  sont mis en avant par les enseignants. Ils nous ont parlé de leurs 

propres goûts musicaux, de la difficulté de la chanson, le goût des élèves, le 

programme musical, les paroles, les chants conseillés de la méthodologie, le niveau 

de la classe et la motivation des élèves. 

La construction du répertoire musicale 
 

Nous constatons que 4 enseignants sur 6 utilisent les moyens mis à leur disposition 

comme les chants conseillés par la méthodologie. D’autres collaborent avec des 

collègues en s’échangeant diverses chansons. Il y a aussi internet qui peut être une 

source de documentation exploitable pour certains chants. Un enseignant construit 

son répertoire en fonction des saisons, des fêtes et moments de l’année (Noël, 1er 

mai, etc.), ce dernier met une grande importance à la fête du printemps où il 

mentionne : «on ne chante pas n’importe quoi au 1 mai » (JEM., l.12, p.4). 

Deux enseignants interrogés nous ont clairement dit qu’ils ne construisent pas leur 

répertoire d’après la méthodologie, ils font uniquement des recherches personnelles    

(livres au CFDP, internet, magasins de musique). Un enseignant nous a mentionné 

qu’il essaie de prendre des chants qui touchent ses élèves en leur demandant 

d’apporter des chansons qu’ils aimeraient apprendre. 

Le choix musical des élèves 
 

Trois enseignants vont un peu dans le sens des goûts musicaux de leurs élèves en 

leur proposant, parfois, des chansons de leur univers. Un enseignant nous parle de 

chansons qui passent mieux que d’autres comme les tubes actuels. Ce n’est pas 

vraiment le choix musical des élèves mais cet enseignant nous dit qu’il sait que ses 

élèves aiment cela. Quatre enseignants prennent en compte le choix musical de 

leurs élèves car ils pensent que cela peut être une source de motivation. Certains 

relèvent que ce n’est pas toujours possible mais ils essaient de faire au mieux. Nous 
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avons aussi un avis contraire avec un enseignant qui prend rarement en compte le 

choix musical de ses élèves. 

Enseigner les extraits musicaux du test 
 

Deux enseignants nous ont répondu qu’ils n’arriveraient pas à tous les enseigner. 

Certains sont difficiles, par exemple à cause de la langue. Nous avons la réponse 

« pourquoi pas ? », cela pourrait être un défi pour les élèves qui ont de la facilité et 

cela mettrait un peu d’ambiance dans la classe (LM., l.22,p.1). Un enseignant nous a 

répondu qu’il ne prendrait pas forcément ces extraits pour les chanter (à part ceux de 

la méthodologie) mais plutôt pour les écouter pour une exploitation pédagogique 

différente (enseignement des styles musicaux). Un seul enseignant nous a répondu 

positivement sans hésitation. Il précise cependant que cela peut dépendre de 

différents aspects. Certaines mélodies sont jugées peu enrichissantes pour les 

élèves, mais le côté rythmique pourrait être exploitable. Il y a aussi la découverte de 

certains textes. Il pense que tous les genres peuvent être travaillé mais pas de la 

même façon. 

Nous avons aussi obtenu un non catégorique car d’après ses propos, un enseignant 

n’est pas un grand musicien à la base. Il nous mentionne qu’il fait ce qui doit être fait 

mais qu’il ne s’aventure pas dans des choses trop compliquées. Il explique qu’il y a 

certains chants qu’il apprécie bien mais qui ne sont pas forcément adaptés à sa 

classe et que certaines paroles de chansons le dérangent. 

Le registre de chansons 
	
  
Parmi les enseignants que nous avons interwievés, la moitié possède un registre de 

chansons soit sur ordinateur ou dans un classeur. Les autres n’ont pas de registres 

précis car ils évoluent au fur et à mesure et ils prennent en compte le choix musical 

des élèves. 
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Points forts de l’analyse 
	
  
Nous relevons plusieurs points importants dans notre analyse. Les garçons et les 

filles n’ont pas toujours les mêmes goûts musicaux. Certaines différences ont été 

également observées entre les élèves de la ville et les élèves de la campagne. Le 

style musical préféré des élèves de 5P/6P est le hip/hop, r’n’b’ et rap. Les 

enseignants ont plutôt une préférence pour le reggae et la chansons française. 

Concernant nos entretiens avec les enseignants, nous pouvons retenir que tous 

utilisent différents critères pour le choix d’un chant. Les enseignants ne travaillent 

pas tous avec la méthodologie 5P/6P (Bertholet et Petignat, 1984, a et b). Nous 

observons aussi que la moitié des enseignants essaient au mieux de prendre en 

compte les goûts musicaux de leurs élèves. Nous avons pu remarquer que 

l’éducation musicale n’est pas une branche appréciée par tous les enseignants. 

Enseigner certains chants de styles musicaux proposés dans notre test reste 

quelque chose de difficile pour les enseignants qui ne maîtrisent pas l’éducation 

musicale. Tous ces points vont nous permettre d’ouvrir une discussion dans le 

chapitre suivant.  
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Discussion des résultats 
	
  
Dans ce point, nous allons discuter les résultats de notre recherche. Nous allons 

également faire des liens avec la théorie que nous avons présentée dans le contexte 

théorique. De plus, nous allons reprendre nos hypothèses de départ en les 

confirmant ou en les infirmant. Finalement nous allons apporter des éléments 

explicatifs par rapport aux entretiens que nous avons vécus. 

Notre première question de recherche se base sur le style musical apprécié par les 

élèves de 5P/6P. Alors quel est-il? 

Musiques écoutées par les élèves 
 

D’après nos résultats, la style musical le plus apprécié est le « hip/hop, rap, r’n’b ». 

Effectivement 90% des élèves aiment ce style musical et 78% l’écoutent. Nous  

pouvons donc confirmer notre hypothèse « Les élèves de 5P/6P apprécient les 

chansons du moment qui passent en boucle sur les différents médias (R’n’b’/ 

HipHop/ Rap/ Electro/ Techno). Le style musical « électro, dance, techno » vient en 

deuxième position avec 84% des élèves qui apprécient ce genre musical et 67% 

d’entre eux qui l’écoutent. Pourquoi ce style musical et pas un autre ? Par qui sont-ils 

influencés? Etant toutes les deux les cadettes de notre famille, nous avons suivi les 

goûts musicaux de nos aînés. En voulant savoir dans quelle position de la fratrie se 

trouvent les élèves, nous avons voulu connaître s’ils étaient influencés par leur 

famille dans le choix des musiques. Dans notre enquête, 48% sont les aînés de la 

famille et la plupart des élèves ont répondu être influencés par leurs amis ou par eux-

même. Ce résultat est peut-être la raison pour laquelle les frères et sœurs n’ont pas 

beaucoup de poids dans le choix des musiques. 

Nous pensons églament que cela est dû probablement au matraquage de ce genre 

de musique à la télévision et à la radio. Quoi qu’il en soit nous sommes de l’avis que 

les médias jouent un rôle essentiel dans les choix musicaux des élèves. 
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Le rôle des médias 
 
Nos résultats montrent que les supports les plus utilisés par les élèves sont les MP3. 

Selon la recherche de Michel (2004), réalisée en 2006, seul 28% des jeunes 

interrogés utilisent ce support numérique pour écouter leur musique ; cependant 

l’auteur de cette recherche est déjà conscient que les supports nomades 

(Ipod/mp3/natels/baladeurs/etc) commencent à prendre de l’ampleur. Effectivement, 

si nous comparons nos résultats et ceux de Michel (2004), nous observons une 

différence concernant ces supports de 62% entre 2006 et 2011. 

Selon Corroy (2008), 60% des adolescents (dès 12 ans) téléchargent de la musique 

via internet. D’après nos résultats, internet se place en deuxième position concernant 

les médias utilisés. En effet, la musique est la grande gagnante  de la fréquentation 

d’internet. Comme vu précédemment dans le chapitre « les jeunes et les médias », la 

recherche de Michel (2004), montre qu’en 2006, le média qui remporte le plus de 

succès est la chaîne stéréo.  

 

Dans une conférence des Rencontres nationales des bibliothécaires musicaux de 

Lille, Hennion (2007) cité dans Corroy (2008), affirme : « on aime la musique avec 

les autres et/ou contre les autres » (p. 214). Pour cet auteur, la musique permet de 

marquer les appartenances sociales. Selon Corroy (2008), les jeunes ont un rôle 

important quant à l’appropriation des supports musicaux et ceci depuis l’arrivée du 

disque dans les années 1950. Ceci est valable pour chaque nouvelle invention 

analogique. Cette auteure mentionne également que beaucoup de jeunes utilisent 

les téléphones portables pour écouter leur musique en groupe. Comme dit 

auparavant, c’est un moyen de se manifester socialement et de se sentir appartenir à 

un groupe. Ces supports nomades sont donc utilisés comme divertissement et 

comme marqueur identitaire. Dans son livre, Corroy (2008) explique qu’il y a deux 

périodes marquantes pour la « banalisation » d’internet. En effet, il y a eu l’arrivée du 

bas débit (1995-2003) puis celle du haut débit (dès 2003). Le téléchargement est 

donc facilité et démocratisé. On peut donc mieux comprendre pourquoi les supports 

MP3 sont en tête avec 90% des suffrages. 
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Chansons apprises en classe 
	
  
Notre deuxième question de recherche se base sur la perception des élèves quant 

aux chansons apprises en classe. Notre questionnaire nous a permis d’observer que 

59% des élèves n’apprécient pas ces chansons car ils estiment que ces dernières ne 

correspondent pas à leur style musical. Dans les 7 styles musicaux, nous avons 

inséré quelques chansons issues de la méthodologie 5P/6P. Trois extraits ont été 

placés dans le style musical « chansons françaises » et un extrait a illustré le style 

musical « folklore». Le folklore obtient le pourcentage d’appréciation le plus bas. 

Seulement 17% des élèves écoutent ce style musical. Nous nous attendions à ces 

résultats à cause des différentes réactions des élèves durant notre phase de 

validation (rire, moquerie). De plus, nous constatons que le répertoire des chants n’a 

quasiment pas évolué depuis la création du moyen. Les enseignants nous ont dit que 

ces chansons pouvaient être intéressantes au niveau de la culture fribourgeoise. 

Pour les élèves, soit ils la connaissent déjà, soit ils trouvent cela trop ringard. Alors 

que faire ? Enseigner des chansons folkloriques du moyen ou ne pas les enseigner ? 

Nous sommes de l’avis qu’il est important de choisir des chants faisant partie du 

patrimoine culturel. Les élèves peuvent trouver cela ringard mais notre rôle 

d’enseignant est de leur expliquer la signification de ce chant et pourquoi nous 

l’apprenons. Ces résultats nous étonnent peu car nous avons déjà eu la même 

impression étant écolières. Nous pensons qu’il aurait été intéressant d’apprendre ce 

genre de chanson en parlant de l’auteur, de sa vie… de porter un sens à la chanson 

tout simplement.  

Nous pensons qu’il est possible que le style musical « chansons françaises » n’ait 

pas été apprécié par les élèves à cause des chansons issues de la méthodologie. En 

pratiquant une analyse plus fine, en gardant uniquement les 3 extraits de la 

méthodologie, les résultats nous ont montré que seulement 6% des élèves écoutent 

ces chants. 

Comme nous l’avons mentionné dans la partie « historique », la méthodologie date 

de 1984. Ces chants commencent donc à dater et ainsi à devenir culturellement 

éloignés. Est-ce que les enseignants de 5P/6P utilisent les chants proposés par la 

méthodologie ? D’après nos résultats, 4 enseignants sur 6 s’inspirent des moyens 

officiels en plus des recherches personnelles. Nous pensons que certains 

enseignants choisissent des chants proposés dans la méthodologie non seulement 
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parce que c’est un moyen officiel mais également car ce dernier propose des 

démarches pédagogiques pour certaines chansons. Ce point est rassurant pour les 

enseignants qui ne maîtrisent pas trop l’éducation musicale (Schumacher, 2002). 

Nous avons constaté que les enseignants ont des critères de sélection pour les 

chants choisis (niveau de la classe, paroles, motivation des élèves, etc). Il est 

intéressant de constater que ces critères sont différents de ceux proposés par les 

auteurs de la méthodologie 5P/6P. Bertholet et Petignat (1984 a et b) mentionnent 

les critères suivants : les thèmes, les centres d’intérêts et l’aisance de l’enseignant. 

Seul le critère « niveau de la classe » est identique chez les enseignants et les deux 

auteurs. Seulement deux enseignants ne se verraient pas enseigner certains styles 

musicaux écoutés lors du test. Il est possible que ces deux enseignants n’aient pas 

forcément envie de changer leurs habitudes ou alors se posent peut-être des 

questions quant au bien fondé de certains styles musicaux des élèves de 5P/6P. 

Notre hypothèse concernant notre deuxième question de recherche « Comment les 

élèves perçoivent-ils les chansons apprises en classe ? » se confirme. Effectivement, 

les élèves n’apprécient pas les chansons proposées par la méthodologie 5P/6P. 

 

Différence ville/campagne 
	
  
Dès le départ, nous avons pensé qu’il y aurait des différences notoires concernant 

les résultats entre ville et campagne. Une des hypothèses concernant notre troisième 

question de recherche « Peut-on observer des différences entre les élèves de la ville 

et ceux de la campagne quant au profil musical ? » se confirme. Effectivement, les 

élèves de la ville apprécient plus le style musical « rap, r’n’b’, hip/hop » que les 

élèves de la campagne. Néanmoins, nous avons pensé que les élèves de la 

campagne seraient plus touchés par les chants folkloriques. Cette hypothèse ne se 

confirme donc pas car il existe bien une différence de 17% mais concernant le style 

musical « métal » et non pas « folklore ». Nous pensons avoir été trop loin dans les 

clichés. Ce n’est pas parce que les élèves sont issus de la campagne, qu’ils sont 

plus touchés par des musiques folkloriques. 

 

 

 



Travail de diplôme HEP Avril 2011 

	
   48	
  

Différence de genre 
	
  
La quatrième question de recherche porte sur les différences de profil musical entre 

les filles et les garçons. D’après notre hypothèse, nous avons pensé que les filles 

n’ont pas les mêmes goûts musicaux que les garçons. Nous pouvons confirmer cette 

hypothèse concernant trois styles musicaux. Les garçons apprécient plus le métal 

avec une différence de 17%.  Les filles quant à elles apprécient plus le style musical 

« techno, dance, electro » avec une différence de 18% ainsi que le style musical 

« comédie musicale » avec une différence de 22%. Il est intéressant de constater 

qu’en 2006, d’après le sondage de Michel (2004), il existe également une différence 

entre filles et garçons mais pour d’autres styles musicaux. En effet, les garçons 

préfèrent « rap » (43%) et les filles apprécient plus « chansons françaises » (57%). 

 

Construction du répertoire musical 
	
  
Comme vu dans le point « la construction du répertoire musical », nous pouvons 

confirmer notre hypothèse qui dit que les enseignants créent leur répertoire musical 

se basant sur les chants proposés de la méthodologie 5P/6P et en faisant des 

recherches personnelles. Quatre enseignants sur 6 utilisent le moyen officiel et font 

des recherches personnelles. Seulement 2 enseignants ne travaillent pas avec la 

méthodolgie.  

Le choix musical des élèves 
	
  
A la question de recherche « Comment les enseignants se positionnent-ils par 

rapport au choix musical de leurs élèves ? », il est réjouissant de constater que notre 

hypothèse ne se confirme pas. Nous avons pensé que les enseignants ne prennent 

pas en compte ce choix musical. Cependant, 4 enseignants sur 6 le prennent en 

compte car ils estiment que c’est une grande source de motivation. Certains disent 

que ce n’est  pas toujours possible mais ils essaient au mieux. Comme le soulignent 

Bertholet et Petignat (1984 a et b), le choix du répértoire n’est pas chose facile et il 

faut tenir compte des centres d’intérêts pour chosir un chant.  

Selon Arniella (2002), le fait qu’un enseignement soit non proche de ce que les 

élèves écoutent quotidiennement ne les atteint pas et ils refuseraient tout en bloc. 
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Comme certains enseignants l’ont relevé, nous sommes de l’avis qu’il faut aller dans 

le sens des élèves pour les motiver en choisissant de temps en temps un chant qu’ils 

apprécient sans pour autant tomber dans la démagogie. 

La motivation 
 

«  En toute circonstance, le plaisir de chanter est le premier but visé. » 

Bertholet et Petignat (1984 a et b), p. 10 
 

Comment donner du plaisir aux élèves ? D’après nos entretiens avec les différents 

enseignants, nous pouvons constater que la motivation joue un grand rôle dans 

l’apprentissage des chants ou tout simplement dans l’enseignement de l’éducation 

musicale. Avec la dernière question de recherche, nous avons voulu savoir comment 

concilier plaisir et apprentissage d’un chant. Ce que nous aimerions relever, c’est 

qu’il n’est pas nécessaire d’enseigner tous les extraits musicaux de notre test mais 

qu’il serait intéressant de les faire découvrir aux élèves de temps en temps. 

Découvrir d’autres cultures est un objectif non seulement de la méthodologie mais 

également du PER. Comme le mentionne un enseignant, on peut utiliser un chant 

pour différents critères : on pourrait par exemple choisir une chanson du style 

musical « electro/dance/techno » en travaillant uniquement le rythme. 

Nous sommes de l’avis que les chansons de la méthodologie sont pour la plupart 

démodées mais cela ne veut pas dire que nous sommes contre l’apprentissage de 

ces chants. Il faut un juste milieu ; c’est à dire que certaines chansons comme «  le 

vieux chalet » peuvent être importantes au niveau du patrimoine de sa région. 

Comme nous l’avons mentionné ci-dessus, un chant comme celui-ci mérite du sens 

pour les élèves. Qui en est l’auteur ? Pourquoi le chanter ? Nous confirmons donc 

nos deux hypothèses de départ « Les enseignants doivent impliquer le plus possible 

leurs élèves en prenant en compte leurs idées et leurs choix musicaux afin de les 

motiver un maximum » et « Les enseignants doivent donner du sens aux chants 

enseignés pour intéresser les élèves (qui est l’auteur, d’où vient-il, etc) ». 
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L’avis de Junior Manizao 
	
  
Au début de notre travail de diplôme, nous avons pensé à Junior Manizao, ancien 

élève à l’Ecole normale. Ce dernier est enseignant en classe de 5P à Estavayer-le-

Lac. Il est venu à la HEP l’année passée pour se produire sur scène ; en effet, il est 

également rappeur. Nous avons pensé qu’il serait intéressant de l’interviewer pour 

notre travail. Par manque de temps, nous n’avons pas pu mener une discussion avec 

lui. Nous lui avons par contre envoyé les questions que nous avons posées aux 6 

enseignants. Un grand nombre de chanteurs français (Brassens, Aznavour, Renaud, 

..) font partie du patrimoine français. Junior estime que les élèves doivent connaître 

ces chansons d’auteurs pour leur culture générale. Durant l’année scolaire, cet 

enseignant laisse les élèves lui proposer des chants. Avant de pouvoir travailler avec 

ces différentes chansons, il regarde s’il est possible ou non de les apprendre. Les 

paroles sont un critère important pour lui.  Il utilise régulièrement internet pour faire 

ses recherches musicales. Il ne possède pas de registre de chansons mais plutôt un 

registre de chanteurs. Il essaie au mieux de varier et d’être proche des chansons 

actuelles. 

La musique doit rester un plaisir pour les élèves. Il n’est pas toujours évident de 

concilier les goûts de chacun car une classe se compose de sensibilités musicales 

différentes d’un enfant à un autre. Les élèves doivent indirectement suivre les goûts 

musicaux de leur enseignant, car on enseigne souvent ce que l’on aime et ce que 

l’on maîtrise. 

Complémentaire ou incompatible ? 
 

A travers notre recherche, nous constatons que dans la majorité des classes 

interrogées, les chansons apprises à l’école sont incompatibles avec les chansons 

écoutées par les élèves. Nous avons eu un enseignant très passionné par 

l’éducation musicale. Ce dernier est parvenu a rendre complémentaire certains 

chants appris en classe avec les chants écoutés par les élèves. Une 

complémentarité totale reste utopique vu la différence des goûts de chacun. 

Toutefois, l’enseignant peut tendre vers cette complémentarité en faisant le bon 

choix de chant pour sa classe. Pour répondre a notre question de recherche : une 
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grande majorité des chansons apprises à l’école sont incompatibles avec les 

chansons écoutées. 

 

Conclusion 
	
  
A travers un questionnaire portant sur différents extraits musicaux, nous avons voulu 

savoir s’il existe un décalage entre les chansons enseignées en 5-6P et celles 

écoutées par les élèves de leur plein gré. La finalité de cette recherche a été 

également d’observer ce qui était mis en œuvre par les enseignants du chant dans 

l’éducation musicale. 

Au final, nous constatons que le style musical le plus apprécié est le « hip/hop, r’n’b, 

rap ». Nous observons également que les chansons tirées de la méthodologie 5-6P 

n’ont pas eu un grand succès. En effet, la société et les modes sont en perpétuelle 

évolution alors que les chansons proposées dans la méthodologie ne changent pas. 

Lors de nos passages en classe, nous avons constaté que plus l’enseignant était 

motivé, plus les élèves avaient de plaisir à chanter. Toutefois, nous sommes 

conscientes qu’il n’est pas évident de toujours prendre en compte le choix musical 

des élèves vu les différences qu’il peut y avoir dans chaque classe. 

A travers notre recherche, nous constatons que dans la majorité des classes 

interrogées, les chansons apprises à l’école sont incompatibles avec les chansons 

écoutées par les élèves. Pourtant, ceci n’est pas une fatalité car pour un enseignant 

motivé par ce qu’il enseigne, il sera plus facile de donner du plaisir aux élèves lors de 

l’apprentissage d’un chant.  En effet, la motivation reste un point fort de notre travail. 

Notre recherche peut permettre aux enseignants de connaître les goûts musicaux de 

leurs élèves. En tant que futures enseignantes, nous utiliserions cet outil car ceci 

nous permettrait, de temps en temps, de prendre en compte les styles musicaux des 

élèves. Il nous paraît évident que si nous prenons en compte le choix musical des 

élèves tout en intégrant certaines chansons de la méthodologie, le décalage entre 

les chansons écoutées et apprises serait moins grand. 

Pour la suite de ce travail, il pourrait être intéressant de mettre à disposition des 

enseignants quelques exemples de chansons pour chacuns des styles musicaux 

proposées dans notre test. 
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Ce travail de diplôme nous a apporté tant sur le plan professionnel que personnel. 

En effet, nous réagirons différemment lors de notre futur enseignement de 

l’éducation musicale car il nous paraît encore plus évident de donner du plaisir aux 

élèves.  

Nous sommes toutes les deux de l’avis que cet outil pourrait être utilisé en 

spécialisation II. Il nous paraît évident que les styles musicaux des élèves sont plus 

prononcés chez les grands que chez les petits. Nous avons choisi la spécialisation I 

dans notre formation, ce qui ne nous empêchera pas, peut-être, un jour, de nous 

retrouver en spécialisation II. Dans ce cas là, nous utiliserons cet outil afin 

d’impliquer un maximum les élèves sans pour autant tomber dans la démagogie 

musicale.  

Dans ce travail, nous aimerions retenir l’importance de donner du sens au chant pour 

nos futurs élèves. Nous pensons qu’il faut être capable de vivre avec son temps, tout 

en gardant des chants gravés dans notre culture et notre patrimoine.  

Il est également important de préciser qu’un travail en duo n’est jamais chose facile. 

Cependant, cette expérience aura été riche et constructive car dès le début, nous 

avons décidé de faire absolument tout à deux plutôt que de faire chacune de notre 

côté. Le fait d’avoir eu la même vision nous a facilité la tâche. Nous avons également 

eu besoin de motivation durant ces temps de travail et c’est un réel avantage de 

pouvoir être deux pour s’investir un maximum envers soi et envers l’autre. 
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Déclaration sur l’honneur 
 
 

Nous, Amina Egger et Joëlle Genoud, dans le cadre de notre travail de diplôme : 

« chansons apprises, chansons écoutées : complémentarité ou incompatibilité ? », 

déclarons sur l’honneur n’avoir ni plagié des travaux et ouvrages déjà existants, ni 

bénéficié d’une aide de façon illicite, facilitant notre recherche et la rédaction de notre 

travail. Nous nous engageons à respecter la confidentialité des enseignants 

interviewés. 

 

Nous attestons également que nous avons cité, selon les règles de l’APA (American 

Psychologist Association), tous les documents utilisés. Nous avons pris en compte 

les règles du Code d’éthique de la recherche pour les Hautes Ecoles Pédagogiques 

adopté par la CDHEP et les avons respectées. 
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